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E
nvie  de  pimenter  votre
quotidien ?  Pourquoi  ne
pas  réserver  une  « love

room » ?  Ces  locations  co­
quines  fleurissent  un  peu
partout. Vous pouvez trouver
rapidement  un  logement  de
la  sorte  après  un  bref  coup
d’œil  sur  booking.com  ou
airbnb. Depuis la fin du confi­
nement,  ces  hébergements
érotiques ont bondi.
Ces love rooms veulent se dif­
férencier des chambres d’hô­
tel  classiques,  elles  sont  des
espaces  où  tout  est  pensé
pour favoriser une évasion co­
quine.  Ça  va  même  parfois
bien  plus  loin…  Mons­Bori­
nage  est  aussi  touché  par  le
phénomène.
Dans  la  commune  française
de Bavay, à moins de 10 km
de  notre  région,  une  love
room a ouvert  ses portes  en
septembre dernier. L’héberge­
ment porte le nom de Donjon
de la Tentation, « un lieu où
vos  envies  et  vos  fantasmes
vont  prendre  vie.  Laissez  la
magie opérer pour une expé­
rience  torride »,  peut­on  lire
sur le site web de l’établisse­
ment.

CINQUANTE NUANCES DE GREY
« C’est  un  appartement  de
110  m2 »,  nous  explique  la
propriétaire  qui  préfère  gar­
der  l’anonymat.  « Vous  avez
d’abord  une  grande  pièce
avec un immense lit à balda­
quins équipé de menottes, de
chaînes  avec  crochets  et  des

miroirs au plafond. » Et juste
à côté du lit, une cage dorée
est  installée sur une estrade.
Quelques  mètres  plus  loin,
vous  retrouvez  un  jacuzzi,
une  table  de  massage,  une
douche à l’italienne…
À l’étage, un dernier espace,
digne de Cinquante Nuances
de Grey, a été aménagé. « Du
mobilier  BDSM  (sadomaso­
chiste) y a été installé », pour­
suit  la  propriétaire.  « Il  y  a
une  chaise  sur  laquelle  on
peut être attaché, un banc à
fessées,  une  croix  accrochée
au mur…
En résumé, on peut s’amuser
de  manière  sympathique  et
romantique  avant  de  passer
au  BDSM  à  l’étage.  Aupara­
vant, pour tester ça, il fallait
obligatoirement  passer  par
un club libertin. Ici, on peut
découvrir cette pratique juste
en  couple.  C’est  pour  mon­
sieur  et  madame  Tout­le­
Monde.  On  est  vraiment  à
l’opposé des clubs libertins. »

DE 200 À 400 €
Depuis  son  ouverture,  l’hé­
bergement  fait  le  plein  tous
les  week­ends.  « Nous  avons
un  public  varié :  des  per­
sonnes qui veulent mettre du
piment dans leur couple, des
couples illégitimes, une clien­
tèle BDSM… » Comptez 300€
pour une nuit en semaine et
400€ le week­end. « Du lundi
au  jeudi,  vous  pouvez  aussi
réserver le logement de 13 à
17h pour 200€. »
Un hébergement, qui se défi­
nit  comme  une  love  room,

peut  également  être  loué
chaussée du Roeulx à Mons.
Mais  c’est  beaucoup  plus
« sage »  qu’à  Bavay.  Cet  éta­
blissement  ressemble  plus  à
un  appartement  classique.
Mais vous pouvez y comman­
der un « thème love de luxe ».
« Il offre une décoration plus
élaborée  avec  plusieurs  bal­
lons disposés sur le sol et au
plafond,  ainsi  qu’autour  du
lit », explique l’hôte sur boo­
king.com  « Ce  thème  inclut

également des pétales de rose
artificielles dispersées dans la
chambre  et  disposées  en
forme de cœur sur le lit. »

AUSSI DES HÔTELS
On retrouve aussi dans la ré­
gion de plus en plus de loge­
ments  avec  jacuzzi  en  loca­
tion pour passer un week­end
en amoureux. Il y a quelques
mois, nous vous parlions no­
tamment  d’une  chambre
d’hôtes  cachée  sous  les
voûtes,  en  plein  centre­ville
de Mons.
Notons  que  plusieurs  hôtels
de la région misent aussi sur
des sortes de love room. C’est
le cas de l’hôtel Van der Valk à
Mons.  « Nous  avons  notam­
ment des suites avec jacuzzi »,
précise Mathieu Wohrmann,
le patron. « Et nous proposons
aussi des kits « love ». Nous en
vendons  une  quinzaine  par
semaine. »
Dans cet « extra », on retrouve
une  décoration  romantique,
un masseur pour la tête, des
macarons et un kit coquin. Le
tout pour 20€. Et comptez mi­
nimum 150€ pour une suite
avec jacuzzi.

MONS-BORINAGE

Le lit est accompagné d’une… cage ! © D.R.

Les love rooms, ces chambres érotiques, fleurissent un peu partout. Mons­Borinage est aussi touché par le 
phénomène. Un établissement s’est installé à quelques kilomètres de Mons. Il regorge d’accessoires… particuliers.

BANC À FESSÉES, JACUZZIS, MENOTTES :
LES LOVE ROOMS CARTONNENT

La pièce à l’étage. © D.R.Avec un bain balnéo. © D.R.

Il y a aussi un salon. © D.R.


